Marc Jammet

Conseiller municipal de Mantes la Jolie

Conseil municipal du 27 mars 2008.

Désignation des représentants au sein des établissements scolaires et de divers organismes.


Je persiste à penser qu’il serait normal que les élus de l’opposition puissent être délégués dans certains écoles et divers organismes. Cela leur permettrait d’être informés à la source, de jouer pleinement leur rôle d’élu en en rendant compte au Conseil municipal et aux Mantaises et aux Mantais. Il me semble – qu’à condition de ne pas avoir peur du débat et donc de ne pas pratiquer la rétention d’informations – c’est un besoin démocratique.

Vous nous avez déjà informés que vous refuseriez. Très symboliquement, je me porte donc candidat :

· pour être délégué à l’école UDERZO. Cette école est maintenant surchargée du fait de la casse de l’école Paul Bert. La question de son agrandissement ou de la réouverture de l’école Paul Bert est maintenant – évidemment- pleinement posée à ce conseil d’école.

· Pour être délégué à l’école Notre Dame. L’agrandissement de cette école – sans aucune concertation notamment avec les riverains – provoque quotidiennement de graves dysfonctionnements dans le quartier et empoisonne la vie des riverains. 

· Pour être délégué au Conseil d’administration du collège André Chenier. J’ai, moi-même, posé plusieurs fois la question de la fermeture qui se tramait. La liste que je conduisais a eu le mérite de poser très publiquement la question. Devant la levée de boucliers des enseignants, des parents et des élèves, l’administration a fini par se résoudre – après un long silence – à annoncer que sa fermeture n’était plus à l’ordre du jour. C’est une première victoire. Je souhaiterais pouvoir, au sein du Conseil d’établissement, m’assurer qu’il ne sera pas revenu sur cette décision.

· Pour être – enfin – l’un des deux représentants de la ville au sein du Comité local d’information et de concertation du site de l’usine Dunlopillo. Vous le savez, la situation de Dunlopillo a défrayé la chronique locale par l’annonce de la direction d’un prochain déménagement au profit d’une opération spéculative immobilière. Dunlopillo, depuis, comme par hasard, vient de perdre un marché important. La survie de l’entreprise – 3° employeur de la ville après le centre hospitalier et la municipalité – est en cause. Je pense que la municipalité doit agir rapidement et avec détermination. Pour ma part, j’y suis prêt.

